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UN CADRAN D'HORLOGE DE LA PERIODE FRANQUE A LARNACA 

(PLANCHES X X I - X X I I ) 

Regrettant qu'il n'y ait pas d'eglise gothique a Larnaca, C . Enlart ecrivait en 1899: 'Toutefois, 
Ton a trouve et Ton trouvera encore a Larnaca des debris du Moyen Age', et il faisait allusion a 
des blocs qui avaient ete apportes de Famagouste et de Paphos pour construire la ville. 1 

C'est dans le quartier turc Tusla, limitrophe de Larnaca, que vient d'apparaitre le cadran en 
marbre d'une horloge medievale. II fut remployd comme materiau de construction dans une 
fontaine et provient vraisemblablement de l'eglise gothique, transform6e en mosquee, qui s'oleve a 
proximite. Cette eglise n'est pas signalee par C . Enlart , et c'est, a ma connaissance, la premiere 
fois que Ton retrouve les restes d'une horloge de l'epoque franque dans l'ile. 2 

L E CADRAN D ' H O R L O G E (PL X X I : 1-3) 

L e cadran d'horloge est trace sur un bloc de marbre blanc presque carre (1,14-1,20 m de large, 
1,10-1,12 m de haut). L a pierre est couverte d'un enduit blanc, partiellement use, auquel il est 
difficile d'attribuer une date. L e cadran a la forme d'un omega majuscule reprdsente en creux et 
souligne d'un boudin, simple sur le pourtour, doublo d'un filet a l'intdrieur du cercle. 3 L'omega est 
parfaitement inscrit dans la figure que forme le marbre et en touche les quatre bords. Son cercle a 
un diametre exterieur de 1,14 m environ et un diamfctre interieur de 0,65 m environ, moulures 
comprises; sa barre horizontale est large de 19 cm en moyenne. 

Les chiffres des heures sont graves avec des caracteres remains pattos rigulierement disposes 
autour du cercle central, le X I I se trouvant en haut. Une ferronnerie circulaire (4 cm de 
diametre) est conservee au centre du cadran, a l'endroit ou les aiguilles devaient etre fixees. C'est 
probablement un reste du tuyau de la fontaine que Ton a fait passer dans le trou preexistant, car 
cette ferronnerie est a la meme hauteur que 1 arrivee des tuyaux sur les cotes ouest et nord 
(environ 0,53 m au-dessus du sol). A droite du centre, un peu plus bas, un petit trou est creuse 
dans le marbre, tandis qu'une tache de rouille apparait a gauche; il est possible qu'une plaque 
ddcorative en m6tal etait rapportee sous les aiguilles. 

1. C . E n l a r t , L'art gothique et la Renaissance en Chypre, Paris, 1899, p. 418. 

2. J ' a i d icouvert ce cadran par hasard, alors que le soleil offrait une lumiere frisante qui donnait du relief aux 
quelques chiffres visibles. 

3. L a figuration d'un omiga est peut-etre une allusion a la parole de l'Apocalypse (22, 13): 'Je suis l 'alpha et l'omega, 
le premier et le dernier, le principe et la fin'. Ces deux lettres furent fr iquemment reprisenties dans l'iconographie 
m6dievale d'Occident; cf. Co l l . Zodiaque: Glossaire de termes techniques, 1971, p. 313, omega. 
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L A FONTAINE (PI. X X I : 2) 

L a fontaine est une construction tres sobre, de plan presque carre (3,50 sur 3,20 m). Sur les 
quatre cotes, elle prdsente des arcades brisees aveugles qui abritaient les arrivees des tuyaux. L e 
toit plat est surmonte d'une petite coupole qui repose sur une base hexagonale, base dans laquelle 
est menagee une ouverture. L'edicule est bati avec des pierres taillees dans une roche tendre, alors 
que la coupole et son support sont de briques cuites; l'interieur servait de citerne et etait 
entierement couvert d'un revetement. L e cadran d'horloge a ete place sous l'arcade sud qui 
regarde la mosquee et qui est plus grande que les autres. L'arcade de la face orientale est decalee 
vers le nord, peut-etre parce que la fontaine jouxtait une construction, et aucun tuyau n'est 
actuellement visible de ce cotd. 

Les fonds des arcades ouest, nord et est sont ornes de motifs sculptes en bas-relief, differents sur 
chaque face. II est difficile de savoir si le cadran d'horloge apparaissait comme decor au sud ou s'il 
dtait cache par un revetement. Au-dessus se trouve une pierre rectangulaire piquetee, posee en 
retrait par rapport a Γ aplomb du mur; elle dtait probablement recouverte d'une plaque ou d'un 
stuc ornemente ou inscrit. 

L'EGLISE (PI. X X I I : 4-6) 

L a petite eglise, telle qu'elle est conservde, a une seule nef, basse, couverte de deux travdes de 
voutes a croisees d'ogives. Ses murs sont batis avec de petites pierres taillees dans une roche 
tendre, et quelques blocs de remploi en marbre ont ete places dans les fondations. L'abside a ete 
supprimee par les batisseurs ottomans, mais on apercoit ses fondations: elle etait peu profonde, 
moins large que la nef, ce qui permet de reconstituer une couverture en cul-de-four, telle qu'il en 
existe de nombreuses dans les eglises gothiques de Chypre. 4 L a seule porte actuellement conservee 
se trouve au nord, dans la travde qui prdcdde l'abside, et les fenetres rectangulaires datent de la 
transformation de l'ddifice en mosquee. Les deux travdes sont separees par un arc doubleau, qui 
s'appuyait peut-etre sur des colonnes adossees; aux quatre angles de la nef les retombees sont 
portdes par des culots.5 

L'eglise a aussi subi plusieurs transformations a l'exterieur. U n porche a cinq baies, construit a 
l'epoque turque avec des materiaux de remploi, court le long de la facade nord. Une piece carree 
s'appuie contre la partie nord du petit cotd ouest et comptait deux portes, au nord et au sud, qui 
ont it£ condamnees. Cette piece sert de soubassement au minaret mais etait peut-etre la base du 
clocher de l'eglise gothique. Trois arcs-boutants trappus contrebutent la partie sud du petit cote 
ouest et la face sud de l'ddifice; il ne fait aucun doute qu'ils ont dtd ajoutes tardivement. 

Les fondations d'une abside jouxtant celle de l'dglise apparaissent au sud-est, mais il ne reste 
rien, a l'emplacement des arcs-boutants, de ce qui aurait pu etre une deuxieme nef. O n remarque 
toutefois le ddpart d'une voute en berceau le long du mur de l'ddifice. Dessous, trois arcades 
brisdes, retombant sur des colonnes de marbre et de granit, sont prises dans la maconnerie du 
mur. II ne peut s'agir des restes d'un collatdral de l'eglise, la nef conservee n'ayant que deux 
travdes; en outre, ces dldments ne sont pas de style gothique. II semble plutot qu'une dglise 

4. C . Enlar t : Op. cit., p. 195 et fig. 102, p. 303 et figs 176-177, p. 315 et figs 185-187, p. 359 et figs 232, p. 373 et fig. 
242, p. 387 et fig. 256, p. 398-399 et fig. 262-264, p. 404 et fig. 269, p. 411 et fig. 273, p. 425 et figs 277-278, p. 441 et fig. 
290, p. 448 et fig. 294. 

5. U n des culots ressemble a ceux de l'iglise voisine de Kalokhor io , eglise qui a les memes proportions que celle de 
Tus la ; cf. ibid., p. 49 fig. 10 et p. 427 fig. 280. 
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byzantine a plusieurs nefs s'elevait a cet endroit et que la chapelle gothique a ete construite a la 
place d'un des collateraux, apres la fermeture des baies. C . Enlart signale deux cas semblables 
dans la meme region, a K i t i et a Tokhni . 6 

Cette eglise est modeste, dans ses proportions comme dans son execution. L a decoration 
pratiquement inexistante, les voutes retombant sur des culots et l'abside en cul-de-four trahissent 
un souci d'economie qui, selon C . Enlart , apparait a partir de 1360.7 II est probable que la nef 
byzantine s'efibndra pendant les seismes du X V I e siecle et que Ton construisit alors les arcs­
boutants pour soutenir la chapelle gothique qui avait ete ebranlee, l'etat des croisees d'ogives en 
temoigne. Des arcs-boutants semblables furent ainsi ajoutes a plusieurs eglises gothiques de 
Chypre. 8 

CONCLUSION 

Si les observations de C . Enlart sont justes, la datation proposde pour l'eglise de Tusla permet 
de cerner la date d'apparition de l'horloge mecanique a Chypre. Cet instrument fut precede par le 
cadran solaire dont C . Enlart signale deux fois la presence sur des eglises gothiques de Tile: l'un se 
trouve sur un arc-boutant de Sainte Sophie a Nicosie, arc-boutant que l'auteur attribue a la 
premiere moitie du X I V e siecle, 9 tandis que l'autre appartient a une petite eglise de Kalokhorio 
datee de la fin du X I V e siecle ou du debut du X V e . 1 0 E n Occident, les premieres horloges 
mecaniques remontent au X I I I e siecle, mais ce n'est qu'a partir de la premiere moitie du X I V e 

siecle qu'elles se repandirent a travers l 'Europe 1 1 . II est vraisembable qu'elles n'etaient pas encore 
parvenues a Chypre a cette date, car on aurait prefere ce systeme au cadran solaire pour un 
edifice de Γ importance de Sainte Sophie de Nicosie. Par ailleurs, l'existence d'une horloge un demi 
a un siecle plus tard sur une eglise aussi modeste que celle de Tusla laisse supposer que cet 
instrument se repandit rapidement dans File. Cela permet de penser que les premieres horloges 
mecaniques atteignirent le royaume de Chypre vers la fin du X I V e siecle ou le dobut du X V e . 
Elles sont en tout cas anterieures a la conquete ottomane, ce qu'il est intdressant de pr6ciser 
puisque Ton sait que la societe musulmane a mis en oeuvre tres tot des procedds ingenieux pour 
mesurer le temps. 1 2 

6. Ibid., p. 440-441, 445-449. 
7. Ibid., p. 3, 5, 7, 11. 
8. Ibid., p. 10, 311, 410 fig. 273, 411, 414, 420. 
9. Ibid., p. 120-121 et fig. 51. 

10. Ibid., p. 426-427 et fig. 279. U i i autre cadran solaire, de forme h£micirculaire, est actuellement dipose dans la cour 
du manoir lusignan de Kouklia, amenage en musee. 

11. M . Daumas et al., Histoire generate des techniques I : Les origines de la civilisation technique, Paris, 1962, p. 592-593; C. 
Singer et al., A History of Technology I I I : From the Renaissance to the Industrial Revolution c. 1500 - c. 1750, Oxford, 1957, p. 
648-653. 

12. M . Daumas et al., Op. cit., p. 362-363. 
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